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	À Héros, Patau, Lina, Walk, Ulrich, Rambo,

	Pam, Téquila et Jessy, mes compagnons de vie.

	 

	À Sasha qui fit un passage éclair de trois semaines.

	 

	 

	À Punck de la Roseraie, Mozart

	Et à leur maîtresse pour son soutien inconditionnel

	 

	 

	À Lutine, douce et câline

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 


 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	L’homme a un grand pouvoir de parole, mais la plus grande partie en est vide et trompeuse. Celui des animaux est petit, mais ce peu est utile et vrai. Or, une chose petite et sûre vaut mieux que beaucoup de fausseté.

	 

	Léonard de Vinci

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 

	 


 

	 

	 

	 

	 

	Jessy et Téquila

	 

	 

	 

	Je me nomme Jessy, je suis née le 02 juillet 2014, je dors dans mon panier, au chaud près de ma mère et de mes frères et sœurs. Je suis un boxer fauve avec une tache blanche sur le front et le poitrail. Aujourd’hui, mes yeux se sont ouverts, mais ma vision approximative découvre un environnement encore flou. Je ne pense qu’à dormir et à téter.

	Quelques mois plus tard, j’explore le jardin. Un massif de fleurs jaunes accueille ma truffe, ça sent bon. Soudain, une grosse mouche chatouille mon museau, je secoue la tête pour la chasser. Je cours dans le gazon, bute contre un pot de fleurs et en pirouette roule brutalement sur le dos. Je chasse les papillons multicolores, c’est drôle et amusant. Après quelques heures, la fatigue me gagne. Je bois, me baigne dans ma gamelle d’eau et m’endors au soleil. La vie est belle.

	 

	 

	Elle se nomme Ambre et ne conçoit pas la vie sans animaux. Toute petite, elle fut élevée avec un berger allemand appelé Héros. Ils habitaient une maison en pleine campagne et jouissaient ainsi d’une grande liberté. L’animal somptueux dégageait à la fois force et douceur. L’enfant et le chien étaient inséparables. Assise sur sa couverture de jeu, Ambre agitait ses jouets bruyants en poussant des cris. Héros relevait la tête et ses yeux en amande aux pupilles d’un noir profond glissaient un regard bienveillant vers sa protégée. Un coup de langue affectueux passé sur la joue rose suffisait à calmer la fillette. C’était son ange gardien. Avec lui, elle apprit à marcher en s’agrippant à son cou. Allongée par terre contre lui, Ambre partageait son goûter et entre ses pattes s’endormait paisiblement. Ils jouaient dans le jardin, elle explorait ses oreilles, ses narines en y glissant ses petits doigts et sa gueule dans laquelle disparaissait sa petite main. Mais leur jeu favori était la gamelle d’eau. Le regard espiègle et l’air innocent, Ambre trempait sa main dans le récipient et, avec un sourire satisfait, arrosait le chien. Pour finir, la gamelle soulevée avec maladresse se vidait en bain de pieds et de pattes dans un éclat de rire retentissant.

	À reculons, les fesses en l’air et les mains appuyées sur les marches d’escalier, Ambre s’efforçait de regagner le jardin. Héros, sur la dernière marche, surveillait l’effort physique. Échappant à l’attention parentale, l’exploration pouvait commencer. Curieuse, intrépide et peu disciplinée, Ambre courait dans tous les sens. Soudain, elle s’avança et plongea dans la rivière. D’un bond, Héros la saisit par les vêtements et la ramena sur la berge. Il lui sauva la vie ! Ambre suffoquait, toussait, ses yeux traduisaient la surprise et l’incompréhension. Héros léchait son visage et avalait toute l’eau ingurgitée. Ambre entoura le chien de ses petits bras et il posa ses deux pattes de devant sur les genoux de la fillette. Tête contre tête, leur destin fut scellé à jamais.

	 

	Suite à cette expérience, Ambre développa avec les chiens une relation toute particulière teintée d’amour, de confiance et de fusion.

	 

	 

	Plusieurs années après, Ambre, devenue écrivaine, achète une maison dans une résidence nichée au cœur d’une pinède en bord de mer. Ce lieu réunit tout ce qu’elle aime, reste propice à son inspiration et nourrit sa nature contemplative. Elle prend le temps de savourer la beauté du paysage, du ciel, d’une goutte d’eau. Une lumière dans le regard, elle accueille les perceptions fines de son environnement. Avec une certaine lenteur, elle utilise tous ses sens afin d’être plus réceptive aux couleurs, aux odeurs, aux formes, aux mouvements. Elle se contente d’être calmement au monde. Son amour pour les animaux ne la quitte pas. Elle aime se coucher contre son chien, l’entourer de ses bras, le sentir frémir lorsqu’il rêve. La douceur de son poil sous ses mains et contre son visage l’apaise. Elle lui parle et il devient son confident, persuadée qu’il comprend ses états d’âme.   Aujourd’hui, Ambre envisage l’adoption d’un nouveau compagnon.

	 

	 

	 

	 

	Je viens d’avoir trois mois et je suis plutôt dégourdie. Je quitte maman plus facilement et je prends un peu plus de risques, car j’adore jouer. En ce début d’après-midi, je dors tranquillement quand je sens deux mains me soulever de mon panier. J’ouvre les yeux, je vois un visage souriant et une voix me murmure « Bonjour Jessy, comme tu es belle ! Je m’appelle Ambre ». Je reçois plusieurs bisous sur la tête et beaucoup de caresses, c’est agréable. C’est ce jour-là qu’a lieu le changement, je quitte maman pour une nouvelle vie. Mon instinct ne me trompe pas, je sais à ce contact douillé, affectueux, doux et sincère que tout se passera bien. Ambre, au premier regard, a un coup de foudre pour cette petite boule rousse blottie au creux de ses mains et la vie sans Jessy, elle ne peut s’y résoudre. Sur la banquette arrière de la voiture, elle installe délicatement le chiot, posant sa main sur sa tête afin de le rassurer pour son premier voyage. Le trajet se déroule calmement et la chienne s’assoupit, sereine.

	 

	Arrivée à la maison, Jessy est accueillie par Téquila, un boxer de cinq ans. Téquila est la fille de Pam qui fit à sa maîtresse un magnifique cadeau en mettant bas dans le jardin. Pendant plusieurs années, la mère et la fille, élevées ensemble, furent inséparables. Puis Pam s’endormit définitivement et Téquila souffrait de cette absence. Elle sombrait dans une mélancolie proche de la déprime. Mais petit à petit, son état s’améliorait grâce à un traitement à base de Fleurs de Bach et d’homéopathie. Aujourd’hui, Ambre lui offre une nouvelle compagne.

	Téquila accourt et renifle la nouvelle arrivante en agitant sa queue. Elle tourne autour du chiot et émet des petits gémissements de bienvenue. Elle pose sa patte avec délicatesse sur le dos de Jessy. Bientôt, elles se retrouvent truffe contre truffe. Ambre les récompense d’une friandise qu’elles s’empressent de croquer. Téquila entraîne Jessy à la découverte de sa nouvelle demeure. Au rez-de-chaussée, dans la grande pièce de vie très lumineuse, Jessy s’approche de sa couette confortable et pose timidement sa patte sur le coussin. Elle passe sous la table et dépose un petit pipi afin de marquer son territoire. Pour arriver à l’étage, quelques escaliers que Jessy grimpe un à un. À son âge, les fesses restent un peu lourdes et l’aisance dans le déplacement incertaine. Téquila, un jouet dans sa gueule, attend Jessy dans le jardin. Elles chahutent ensemble et deviennent ainsi les meilleures amies du monde. Jessy, heureuse, pense : Très sympathique Téquila, je lui mordille les pattes ou les oreilles, prends ses jouets et cours le plus vite possible, elle me rattrape toujours. Je dois ruser, mais j’apprends vite. Le soir, je partage sa couette, me glisse entre ses pattes et retrouve la chaleur originelle.

	 

	 

	Ambre aime la vie qu’elle mène, entre ses balades en nature et ses chiennes. Elle n’a besoin de rien d’autre. Tous les matins de bonne heure, après son petit-déjeuner, elle les emmène faire de longues promenades en forêt et des baignades en rivière. Ce contact avec la nature lui est indispensable, elle y puise son énergie, sa sérénité, elle en saisit la beauté ainsi que son inspiration pour l’écriture. Elle recherche la solitude et s’émerveille tous les jours de cet environnement à l’harmonie aussi parfaite que fragile. Elle observe, elle sent, elle écoute et tout ceci la remplit de joie. Toutes les trois se reposent un moment auprès de leur arbre préféré, un hêtre grandiose au tronc puissant et élancé. Ambre caresse son écorce fine comme la peau d’une femme. Il dégage une force, une énergie, une vitalité empreinte de raffinement. Elle lui parle pendant que Téquila et Jessy courent autour de lui et grattent le sol. De retour à la maison, les chiennes s’endorment une partie de la matinée. Ambre s’installe à son bureau et poursuit l’écriture de son nouveau roman. Soudain, elle entend un bruit inhabituel. Dans le jardin, elle aperçoit Jessy assise sur le canapé extérieur. Par terre s’étalent les coussins totalement déchiquetés, le tissu et la garniture en mousse sont éparpillés sur la terrasse sous l’œil indifférent de Téquila. Ambre s’exclame :

	« Alors, qui de vous deux a eu cette idée lumineuse ? »

	Téquila rentre sa tête entre ses pattes, quant à elle, Jessy, joyeuse, s’avance vers sa maîtresse en remuant ses fesses, comme savent faire les boxers, et d’un coup de langue affectueux se fait pardonner.

	 

	 

	Aujourd’hui, Ambre présente à son éditeur les premiers chapitres de son projet. Feuilletant le manuscrit, Raphaël affiche un beau sourire :

	« J’adore, dit-il, tu as changé de style pour explorer cette fois la poésie. Ma chérie, la poésie n’est plus vraiment à la mode et je crains pour la vente de ton ouvrage. »
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